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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU 

- ---·------~ 

Les troupes soviétiques se replient sur 
toute l'étendue du front du Nord 

LE CHEF NATIONAL A LA MAISON 1 
DU PEUPLE D'ANKARA 

Après ln vi-.;itc des souverains_italicns au \'atican 

--~:Œ.$-jj--

Ankara, 22 (A.A.) - Le Président de 
la République Ismet ln0n\i se rendit e.u­
jourd'hui à 11 heures à la Maison du 
Peu pie et il a présidé i1a. reunion du co­

---· 
Le Pa1>e exprime l'espoir que la 

nation italienne puisse servir la 
cause du rétablissement de la paix 

mité consultatif. 
Le Chef National a exiaminé l'activi· 

té des Maisons du Peuple et les 1"ésul· 
tats obtenus jusqu'foi, et il a donné des 

Fronl dt" CarélÎt• ~. ~ ~ait définitivement consoli- comptaient faire usage sur le front. La directives pour les travaux ultérieurs. 
----------- de a la suite des contre-attaques vk- neige a bloqué tous leis cols. -·-· 

Les patrouilles de skieurs finlandais les harcèlent 
---~=i:-+~31:---

Rome, 22. - La prssse romaine pu- Le 1ournal A. B. C. de Madrd relève qu' 
Le minislre de Bulgarie a pris congé 

Le oomm\Ullqué soviétique parle de torieuses des FlIDlauda:is. Les Finlandais qui connaissent bien • d du Presi ent de la République 
façon assez évasive de re<:<>nnaissan- Suivant le communiqué de Helsinki, la nature du pays, n'agissent que par --<>--
ces et d'activité de pa.trouilles. Niais les une attaque soviétique, de proportions petits groupes en envoyant des pa- 1 Ankara, 22 (A.A.) - M. Christoff, 
sources finlandaises donnent aux évé- limitéèlS, entre Liksa et Repola, a été' trouilles légères qui maintiennent le ministre de Bulgarie à Ankara, qui 
nemen.ta de la jo\ll'llée d'hier une toute repoussée. contact avec l'ennemi et le harcèlent vient d'être nommé ministre à Moscou 

' ' autre [pOrtée. 1 On se bat autour du village d'Agla- dans sa retraite. a été reçu aujourd'hui à 16 heures à 
Sur le front de l'isthme de Carélie, jervi. * Qankaya. Le ministre a !Pris congé du 

les .troupes rouges ont attaqué après f°f'onl 
1 
li Nord Rome, 23 (Radio) - Les deux divi- Président de la République. 

une très violente préparation d'artille- / sions soviétiques qui s'étaient aventu-
rie et d'aviation, entre Kukajaervi et 1 Mais c'est sll1'tout sur le front du rées sur la glace, dans la zone de Salla 
Munkajaervi. Elles ont été repoussées. nord que les succès les plus importants1 et qui avaient été l'objet d'une attaque 
Une allitre attaque a été repoussée sur ont été rempontés. Ici, les Soviets a.1 combinée de chasseurs Jappons et de 
la rivière Taiipaila. jvaient réalisé une avance import.ante.! skieu~s finlandais ont été décimées et 

Le jour de l'anniversaire de I Salmije.rv:i était demeuré entre leurs détruitss. 
M. Staline mains, à l'était d'un morceau de :rui . Au nord-ouest également, d'impor -

Rome, 23. - Le correspondant de nes fumantes et .ils avaient poursuivi tants éléments soviétiques sont encer -
!'United-Press annonce que les attaques fort loin leur marche vers le sud. clés. 
des troupes soviétiques sur le front de: Voici comment un correspondant de On évalue les pertes de l'armée rou-
l'isthme de Carélie se sont poursuivies c Reuter • résume oes opérations : ge à 7.000 hommes, outre un énorme 

M. Menemencioglu à Paris 
Paris, 22, (A.A.) - Le président de 

la République reçut hier, après-nùw, 
M. Menemencioglu, ambassadeur sQCJ'é­
taire général du ministère des affa'res 
étrangères de Turquie. 

D'autre prt, M. Ohampetier de Ribes, 
sous-secrétair0 d'Etat aux affaires é­
trangères reçut M. Bulitt, ambassa. -
deur des U.S.A. à Paris. 

tout aussi infructueuses le jour de l'an- ! • Le gros de l'année russe, prenant Sel- matériel. 
niversaire de naissance de Staline. Hier Je commo point d'appai, exéculait depuis Des bataillons entiers opèrent leur La terre a tremblé à Istanbul 
soir la ligne « Mannerheim • était in- trois jours un mouvement tournant vers reddition. De nombreux soldats ont les Istanbul. 22 (A.A.) - Une violente 
tacte sur toute son étendue après 16 :J(emijaevri et K,mik. Le danger terrible' extrémités gelées. Rien que durant la se<:<>usse sismiqlle a été ressentie hier 
jour.• .d'attaques et de bom~~rdemen~s. I était que si les Russes . réussissaient à a-, jou~née du 21, l'avance des Finlandais à_ 23 h. 11', 26". On estime qu:e son é-

0 ailleurs, les attaques d hier et d a-:chever ce mouvement ils auraient coupé était de 40 km. p1centre est à 13.100 km. d'Istanbul. 
vant-hier ont été moins violentes que le Finlande en de:ix. 1 • t · . · A Izmir . . , . . . . - ac ion aen ... nne 
celles des iours précédents. Elles ont j L état-maior fmlendws s'attendait de - Izmir, 22 (A.A.) - Une secousse S':S-
porté sur un front d'une vingtaine de· puis longtemps à cette manoeuVTe. En de-j Profitiant de conditions atm.osphéri _ mique d'une durée de 5 secondes s'est 
kilomètres devant lequel au moins huit çà de Selle. les forces finlandaises evai"11t ques excessivement favorables, l'avia _ produite ce matin à 4 h. 34 à Dikili. 

tanks soviétiques ont été détruits ou reç;.i l'ordre de s'accrocher au terrain, de tion soviétique a été très active hier. ACCUSATIONS -S~ATIONELLES 
capturé$, ce qui porte le total des per-

1

1 
résister iusqu'au dernier homme dans les Les OU""""'€1S de Koivisto ont été sou-.• ..., DE L' « EPOQUE » 

tes des assaillants. depuis le débYt, à forêts de ceae partie du territoire n~tional mis à un vd.olent bombardement aé _ 
130 tanks. jEJ.les le firent. Les soldat finlandais se fai· rien. En outre les a~ons soviétiques Les milieux de droite auraient tenté 

Beaucoup de ces chars ont les pro • saient tuer sur place plutôt que de reculCT ont fait de nombreu,x ra:i.d.s tant à !'in- de renverser M. Daladier 
portions de véritables petits cuirassés d'an pas. ::endant ce temps, l'état-major térieur du pays que sur 1e'.théâtre des 
d'un poids de 33 tonnes et figurent p~r- finlandais ie:<»t en m""".". tout-es ses ré : !opérations. Paris, 22. - L' • Epoque • affirme 

blie en première page, sur plusieurs co- elle a fourni au chef de tEA)1se catholi­
lonnes, le compte rendu de la visite des que {occasion d adre.ser à tous les peu -

souverains italiens au Vatican. ples un appeJ en faveur de la paix. 

Les journaux relèvent que cette vi-1 Le Journal «Iniormaciones• cond,ltate que 
site s'est déroulée dans une atmosphè- la VJ:;ite a dépa...,, de beaucoup, la Portée 
re de haute solennité qui témoigne del d'un Aeste purement protoco/&re. La pa1~ 
la cordialité des relations entre l'ltaliel divine er la paot romaine, dit lB .A>urnal,Si' 
et le Saint-Siège et de la paix religieu-

1 
sont rencontrées dans /'Urbe. La Méditer­

se qui règne depuis la Conciliation réa-1 ranée est éclairée par la lumière chrétien· 

lisée par le génie clairvoyant du Duce. j ne k Rome ne permettra jamais qu'elle 
Les journaux soulignent également la s'éteigne. Le Journal •].,,, relève les no -

durée de l'entretien entre les souverains' bJes paroles adressées par le Pape au peu­

italiens et le souverain Pontife, qui bé- pie italien. 
nit ses augustes h6tes. le Duce et le A Londres, les 1ournaux publienr de 
peuple italien. Le texte du discours pro. -loniJs comptes-rendus de la visite des Sou­
noncé par Sa Sainteté est publié avec verains italien $1 Vatican et surtout de> 
relief. On observe que le discours se paroles prononcks par Je Saint Père. 
termine par le souhait que le peuple i-1 Le• journaux hongrois également don­
talien puisse servir non seulement ta1 nent un très grand relief à l'événement. 
paix intérieure mais encore le rétablis- Les Journaux parisiens fournissent d'a­

sement d'une paix honorable et durable bondants dét&ls sur la solennité de la ré -
entre les peuples. ceptjon réservée .aux monarques italiens 

dont ils décl'ivent Je faste. 
L'IMPRESSION A L'ETRANGER 

On remarque /'insistance i!oute spéciale 

Rome, aa - La presse étrangère relève avec laquelle la presse et la radio des payt: 

la haute siiJnilication de /a visite des Sou-' baltes commentent !événement et en sou 
verains italiens au Souverain Pontife. i liAnent la Poilt.ée idéale. 

1 ,a ··zo UP tl P s(•t·u ri lé .. 
autour du li lto1·al 

de ;~oo milles 
américain 

L.: ne note de pro1cstation contre le con1bat de ~lonte­
vidco sera I"l n1i-,e aujourd'hui ü Londres t-t a Berlin 

-----~-mi lesplus grosses machines dont dis- servent sur Je f'lanc des divis.ons r.JSSes qu1 I De br vill tamm t que, dans certains milieux de droite, on 
• 1 • • nom euses es, no en ·t d' 1 t Washington 22 o d tt · 1 d i>°"8 l'armée soviétique. déferlar,nt de Saha vers Kemik et Kemi- H lsinl( T Hanoe Ab Ro _ ava1 our 1 un comp o pour renverser • - n appren que pour me re au point e ocument qui 

Une visite aux lignes Mannerheim jaervi et qui présentaient ainsi des point~ m: Bo~o,a::~a.la et Vibo:~ ru.i:i Daladier et le remplacer par Pétain. Ce la note de protestation collective de 21 va plus loin qu'une protestation plato-
L'eiatrait suivant que nous emprun _ découverts. Ce furent des manoeuvres qw 

1 
. . • dernier toutefois, s'était refusé à jouer nations américaines pour le combat na- nique. li affirme en effet que les répu-

. d M ' que P USieurs centres ruraux ont eté e ·1 val de Montevideo sera re111ise dema1'n bliques amé · · t d' é ' tons à une CO?Tt'ISpOlldance d'un jour _ rappelèr'"'1t la bataille e la arne. L03 bo bard. U h. 'tal . • tJtem • c ro e. ricaines son 1spos es a 
naJii.ste itaJien en ntission sur le front fin Finlandais se précipitaient sur Je ligne é- H mlsinki. es. n ~ , AaboetéDesa t a Les portefeuilles auraient été confiés à Londres et à Berlin. Les consultations passer à l'action contre les violations 

. . · e et un a'\IJw." a · t.rn.ins à d h f't' f bl à entre les Etats intéressés continuent de la zone de neutralité. 
landais _,.. de se rendre assez e- tirée des régiments russes avec tant d• ~- ,,,.. .traill. A es ommes po 1 1ques avora es -----------~=-----------=----

!""-·-· . ...., voyageurs ont .,.e mi es. ux a- l'A 11 · 
ica.cœment compte du caractère de cet- soudemeté, tant de fureur, qac les Russes bords dru. fr t, 3 h. . mili . une entente avec emagne. 
te ..,,,.....e où la n.aiture a une si large désemparés se débandèrent. Poussés ve"' on_ opi.taux taires Le journal demande que M. Daladier 

.. -- _ . . portant ostensiblement la marque de la d t è é è t _.,. sans que pour cela le CO"'"'"'e des les forets, les régiments rus.ses comnure111'. . . . prenne es mesures r s s v res con re 

a g ue1re :-u ,. n1t•r 

,_.,.., --.. Cro.ix-Rouge ont été égaiement bom - 1 h l't' · · défenseurs en sm.t diminué : la faate de s'y engager, perdirent de nom- es ommes po 1 1ques qui poursuivent l ... e • • cuirasse (( Ad111iral Scheer » 
EYerylades? 

Peu, très peu de mouvement sur les li- breux tanks dans les ~appes et. des régi-,. bardé. . dans des salons très connus leurs ma-
fnes d"srrière. 11 y a lieu de se demander ments •entiers furent truqlés en pièce. On estime à plus de 350 ~e nombre noeuvres tendant à renverser le gou -
comment er par où parviennent les fourni-' Ce fut à ce moment que l'ébat-major des avions soviétiques qui ont survolé vernement . 

serait-il • a 
tuTes à un corps d"armée qui doir •'éleverlrusse donna l'ordre de le retraite. Les for- hier la .F1inJ.ande. Or, le chiffre des LA RU_P_T_U_R·E-E-NTRE LA FRANCE 
à quelques dizaines de milliers d'homme•. :ces russes remontèrent vers Sella et sans !morts n'est ~ue de 16 auquels s'ajou - ET L'U. R. S. S. 

------
Londres, 22 - Huit navires de guerre brilement à boucher la voie d'eaux causée 

Mai• les fournitures arrivent à destination s'y arrêter, refoulèrent vers Je Nord. Le tent 43 blesses pour la plupart des fean. 
en vande quantité,grâce à /a parfaite or· froid est 6pouvantable>. mes et des enfants. Cette disproportion 
"'1>.isation créée par le Finlandais. Une m, D'autre part on communique entre les moyens mis en jeu et les ré-
pression nette dlordre et de calme. En ob- Oslo, 23. - Les troupes soviétiques sultats obtenus s'explique par l'effica -
servant la. rares détachements que fon se replient vers le nord, abandonnant cité du tir de l'artillerie de D.C.A. fin -
IW!COntre on a la preuve que comme or- tout matériel qu'elles avaient transpor- landaise qui a obligé les avions soviéti­
#Janjsstidn, et disons aussi, comme maté _ té à grand'peine au cours de leur a - ~ ques à voler très haut ; 11 avions ont é­
rie/ humain, la pdt;te armée finlandaise vance. Les Finlandais les poursuivent té descendus de façon certaine par l'ar-

' . en bon ordre. Les pertes des Russes tillerie anti-aérienne ou par l'aviation 
n • rtl!n à envier aux armées des plus tran-
des pui~s militaires. sont importantes. de chasse ; 5 autres avions ont été vrai-

Que/que• kilomètres encore et nous On affirme qu'ils manqueraient mê- semblablement abattus. mais leur des-
oommes dans la li/JM. ou mieux • les li me de vivres. Ils ont rencontré des dif- truction n'est pas confirmée. 
"1es• Mannerheim.Mai• que voit on? tou-I ficultés insurmontables dans l'utilisa - L'aviation finlandaise a bombardé 
jours el seulement d"" forêts. De Ara.nds sa.' tion des autos, autos-blindées et des Terijoki et les iles finlandaises occu -
pins chariJk d"ans se dr""5ent vers le ciel moyens de transport motorisés, dont ils pées par les Soviets. 

qui .s'est enoore couvert dt!'S nua&es, troncs 
droits ~ hauts qui pourraient con~tituer 
de Ars:nds m&ts de vais~eaux de 1adis. D1: 
ci de là, quelques troncs sciés fraichement; 
œrtainemenl des espèces b.Ùtues par des 
pibs d'artillerie et des mitrailleuses in· 
visibles. 

Des lor~ts, des forêts, des lordts à perte 
de vue, à travers toute la région de r isth­
D1e. L'im;:tJssibilités d' .s.ttaque..'i en masse 
dans cette zone apparaît clairement, ta 
diflicu~ énorme d'y faire manoeuvrer les 
chars armés, rur lesquels les Ru"Y!S .a -
vaient fondé tant d'espC>irs, finutilité des 
vols de reconnaissance, les probabilités in­
time d'Utlfl utilisation e/licace de ralltille -

LP haut eon1nt<l11den1enl so\ ii·tit1ue 
aurait d(•cidè tlt.• suspeudr'' les 
01>i·r:1tious jusqt1'au 1)riult\mps 
Le poste de Radio 11Paris-Mondial » a annoncé ce mann que, sui­

vant certaines informanons,le hautcommandement soviétique auraiJ 
décidé de suspendre toutes les opérations en Finlande et d'hiverner 
sur ses positions en attendant Je retour de conditions météorologiques 
moins défavorables. - -~~~-~~~~~---~~--~-· 

La Chambre française a adopté à 
l'unanimité les crédits de guerre 

L'EXPOSITION DE ROME DE 1942 
---0--­

Les impressions de M. Grower 

LA CAMPAGNE DU «FIGARO• 
Paris, :12 - Le f'Figaro-. et d'autre5 

brit.anniques et trois sous~marins anglais par une mine dans la coque du vapeur 1-

contin~ent à croiser au large du port d'E- talien Comitas, qui s'échoua s:.ir 'la côte 
verglades, sur la cô'.e du Pacifique, où néerlandaise. On se propose de remorquer 
s'est réfugié le navire marchand allemand ensuite le vapeur vers Vessingcn. Tout l'é-

joumaux insistent encore sur 1.s. nécessi • j Aruka apr~s avoir essuyé les coups de se· quipage italien est sain et sauf. 
té pour le gouvernement français de sui · , · L h monce d un croiseur britanruque. e vapeur ollandais Mao.a, envoyé a:i 
vre une Politique d" honnêteté à fé~ard de Le bruit coJrt que Je cuirassé Admir secours du Comita;:; s'échoua, lui aussi. J! 
ses principes et de rompre ses relations di· Scheer, jLIJll.e&U de l'Adm. Graf ron Spee , fut remis à flot peu après: nlaiS il est ein· 
plomlltiques avec la Russie Soviétique en se seraH réfugié en ce port. dommagé. 
aidant en même temps la Finlande sous JI. UN PETROLIER BRITANNIQUE 
la forme d'un envpi de secours, d'armes et 
de munitions. 

New-York, - De source américaine, ENDOMMAGE 

, .. F'• t _,, . 1 tu d on dément que le cuirassé « Admirai Londros, 23 A.A.- Le n«trolier briten-
L.IC' c: t5 aro:& es u avrs que a rup re e! y .. 

1 t . d' I 1. I'U R S S Scheer > soit dans le port d'Everglades. nique Dosinia, de 8.033 tonnes, heurta :ine re a ions 1p orna 1ques avec . . . . 
ne peut qu'avoir d"heureuses conséquen - LES PERTES DES NEUTRES . mine près des côtes orientales de l'Angle-

l F 
Oslo, 22 A.A.- Vingt nevll'œ norvfg1ens terre et subit de graves dégâts à Je proue 

ces pour a rance. . . 1 
ont. coUlé à la s<Ute .de torp11.leg• ou pour Un remorqueur accourut et Je prit à la re-

LA TEMPETE FAIT DES RAVAGES avOll' touché des m111es du J s,ptembre morque, le ramenant dans un port voisin. 
EN MARMARA ET EN MER NOIRE ju9<1u'eu .17 novembre; 94 h~mm~ d'équi· . Le Dœinia est le l3ème pétro1ier britan­

La tempête s'est poursuivie hier égale- page périrent. Les _compagn::es d essuran- niqae coulé ou endommagé depuis le dé· 

t en M t N 
. 

0 
ce ont payé 45 millions de co'.lronnes pou but de la guerre 

men annara ·e en mer oire. utrc . . · 
1 é 

• suu9tres Je guerre a·Jx armateurs norvé- ----<>---
es d gats et les pertes qui <>M été cnre . 
g'.strés dans le port, on en signale aussi aa gieru. LA REGRESSION DU COMMERCE 

DES NEUTRES Bosphore et dans la proche banlieue. En * 
Corne d'Or le motor-boat Birlik, de: Bur- Le bateau suédois Adolf Brault a heur- . 
sa. a été jeté violemment contré les quais té .=e m111e et a coulé; 16 hommes de l'é- Berlin, 2~ - Le bureau de le Stetisti 

1 ct a coulé. Ses occupants ont été sauvés qu1pege on'. été sauvés par un bateau let· que du Reich publie des données mdi -

1 

par an remorqueur du service du port. Le ton et débarqués en Hollande. Cinq hom· quant Je régression da commerce des neu­
motor-boat Yalçin!.aya a été endommagé. mes manq:ient. Le journal « Telegraaf • 1;e:· EHe est, d'un·e façon générale de 

1 
A $ile, un bateau a heurté les brisants d' Amst:!l'dam, dit que le bateau entra pour! l ordre de 30 % comparativement à l'an • 

et a coulé. Le commandant et 2 m:rtelots des raisons inconnues, dans Je champs de née 1938. La restriction du volume .des é-
1 Ol11t péri. nùnes hollandais. L'explosion fut terrible. changes est particulièrement sensible po·Jr 
1 On l'entendit à Terschelling . la Hollande, la Belgique et la Suisse. 

rie, mgme de la part d" arti1leurs éprouv;s 
(ce qui n'e<;t pas Je cas). 

Paris, 22 (A.A.) - La Chambre rus- Allard 
cuta ce maitin et adopta à 1'unarumité __,_. Les volontaires américains 

1 C-"egue, 23 AA. - Le vapeur de- LE CHRISTMAS DES SOUVERAINS 
On comprend comment la guerre, ici, s'é le projet autorisant 'l'engagement des New-York, 22 - M. Grower Allard, Stockholm, 22. - Un premier con- VJ"'•~· 
•· -' · · d' · d nois Se1tersboriJ, de 2.000 tonnes, qui était 

mitJTte en une ,.,ne de petites octron<, en epenses s'élevant a eux cent cinquan. président de la Foire Internationale de tingent de 59 volontaires américains . ~1.- • 
•· ..,,, ·11 · t 1 I · · -' t · 'JI' reis d fran 1 N . • . . • , parti le 14 crt. de Cv>"'•u~gue à destina- ~ wne swon a, suivan « ors rmpo.,,,es par e cmq JllJ • 1a e es. ew-York, a été mte:rviewe par les est arrive ;ci en route pour 1a. Fi.nla:n.- . d l'E d . . Londres, 22 _ Le roi et la reine sont 
/ d'f • -'J à ;.· t A de ,_ dise · ' 1•. . . d. d Illon e cosse et ant on est touioun e r enseur qur exc.,,. e exp,,.,ller ous u cours ...,, \ISSlOll, apres m- Jou.rnalistes du en ebarquant u Sa- de. Le chef de l'e~pédition a déclaré _ . 1 partis pour Je château de Sandringham où 
/es f t ,.. sont à t g te tii d 1 . hef d t . éc • • ili . . sans no<Ivelles, est considéré comme perdu 

ac eu qu1F tsodn av~ a e.t rven. :;m!i? ~e;irs e li~ ~ groo- urn
1
1a. li a. d lare, etre ~11'. OUSIU asme que la cause finlandaise suscite un 1Irès corps et biens, ainsi que son équipage dell ils passeront la Nocl en compagnie des pe-

ron li \ ,<>n rf' pes qui eren eur SO. 8.I'l avi:c par e1S pt'OJels de l Exposition ~Ve:· grand €1nthousiasme -en Amérique d'où 18 hommœ . tites princesses. Le Duc et la Duchesse 
-

1 
le gouvernemoot M. Daladier fou111Ut selle de Rome en 1942, à fa.quelle il pre· des milliers de volonrt:aires partiront in- * de Kent son.t partis, par contre, pour l'An-

'l'out le ·~ de la frontière de l'Est, des explications à l'assemblée. ' dit un succès grandioee. cessa=ent. . 1 glcterre Ocoidentek. 
Amsterdam, 23 A.A.- On travaille fE-

ANGLAIS 
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LO La presse turque de ce matin 
1'ii)I 1 LA QUERELLE DU CAPITAL PRIVE ticle et pourrait peut-être être nocif.S'il 

ET DE L'INTERET PUBLIC est toutefois illle chose que l'on puisse LA MUNICIPALlH .. son prix ... 

ALE La guerre anglo-franco-allemande 
Les communiqués officiels 

tl 5 ta 

M. M. Zekeriya Serte/ ré.ume,dans affirmer avec fierté, c'est que l'armée Les dépôts de charbon de la Seulement, •le cha'Uffeur qui vient de COMMUNIQUES FRANÇAIS COMMUNIQUE ALLEMAHD 
le Tan>, le• controverses qui met • turque n'a jamais été aussi forte qu'en Muni ci Pa 1 i té , vous adresser l'invite que vous avez Paris, "" A. A. - Communiqué du aa 

· · · / · · t t · · -" • t Berlin, "" A. A. - Le Grand Quartier rent aux prrses, ces 1ours-c1 e mrms- ce momen e que iamais =e ne ses L'emplacement des dépôts de com - accueillie avec tia:nt d'empressement, décembre au malin. 
d C I é ""'" · t nf ée · t rythm · 1 

1 

Général publie Je cl>mmuniqué suivant : rre u ommerce avec e.s n e~1an ' re_ ore, s_mva;n, u_ n .e. aussi ra- bustible créés par <la Municipalité en est en contravention avec tous Jes règle- Rien à signaler. 
d · b h E ·1 ncJ d urd h N 1 Sur le Iront ~idental, aucune --'·a en 1verses ranc es. t 1 co ur en pl e qu auio Ul. ous a1mons a vue de combattre la cherté excessive ments municipaux et il r;""Ue d'affron- * ~ ..,,.. 

· f · •~ t · d' d -. 1 lion digne d'être signalée, ces t~rmes · pal.X et nous aisons •..vU ce qw_ epen du coke ont été fixés. On a commencé ter les foudres de l'autorité. C'est pour-/ Paris, n A. A. - Communiqué du u 
Ces querelles se développent toutes de nous pour sauvega:rder la paix, pour à y transporter le charbon qui est mis quoi d'ailleurs ta.nt de taxis préfèrent drcembre au soir : : L'aviation effectua des vols de reconnais 

sous cette forme. Elles offrent toutes le pouvoir continuer à vivre dans la paix, à la disponibilité du public. s'engager à vide le long de aa montée 1 Journée calme dans l'ensemble sur te' sance sur /a frontière du Nord sur r An -
ôpectacle du heurt entre deux menta- à poursuivre dans la paix notre déve- Ces dépôts sont au nombre de six, de $i~hane, plutôt que d'embarquer des front terrestre. Assez forte activité des Aleterre méridionale. Au cours d'un com -
li.tés e:t de deux systèmes : La concep- loppement ü notre progrès : mais si Celui de Beyoglu est établi dans l'un clients qui compenseraient par leur 1 deux aviations. bat aérien en'tre des appareils allemands 
tion de l'intérêt privé et celle de l'inté- on nous force à la guerre, l'armée tur- des magasins de rez-de-chaussée de nombre leur •peu de générosité indivi- COMMUNIQUE ANGLAIS •Messerschmidt> de la délenoe de la fron-
rét public ; le système du commerce li- que eü prête à se battre de façon à é· l'ancien sixième cercle municipal. Ur. duelle. Londres, "" A.A.- Reuter: tière et des .avions de chasse français un 
bre et celui de l'l!.'tatisme. clipser son héroïsme passé et elle est autre a été établi sous les portiques ..u 

0 
, . . Le ministère de r Air .annonce qu'ur> a- appareil français fut 'obligé, -après une dé-

Le commerçant t l fab ·cant c'est bl d' 1. 1 ,. h · 1 · r, on s est dit que, tout compte fait. . e e :n • eapa e accomp 1r a ~c e qu1 u1 se- ogive d'une construction qui fait face . 1,. terdi t· -'-'--'t . tif". . l'. I vmn allemand ayant paru au-dessus de fense acharnée, d'atterrir, Les avions al -
· "'- l ·t 1 · · t . • s1 m c ion """-' JUS iee a epo - . . . a.,....~ e cap> a prive, ne songen par· ra 3.SSl:gnee. à la mosquée de Fatih Le d&po•t d'E- . 

1 
•- 'tai d . 1F1rth bl Fmf~. des avions de chasse bn- /emands re~gnèrent Jeurs bases sans a-

to t ·· 1 · t' •t Et ·1s , • . . d · que ou es u«ms e ent esservis par . . • 
u qu a eur propre in ere · 1 L armee turque qui a frut es mer- ntinônü se trouve à Kadirga . celui de . 't. 'tran . . d' 1 tanniques le retrouverent à une rres gran- voir subi aucune perle. 

• d tte t ··1 · •t · · · d -11 t · · une SOCle e e ·gere en ipOS&eSS!On u- ·' na me n pas qu 1 puISSe e re ques- veilles au milieu es m1 e e une pn- Besikta.5 est aux environs du commis- t• f el! d . Ide at/ .,tude. Ils Je reconnurent comme é-
. d bl. d d 1 •. t· •t · . ne concep ion orm • e ont elle se pre- . . . 

tion u pu 1c, u pays, e m ere ge- vat1ons de la grande ~erre et de la sariat de police Les deux autres sont à 1 .t ha tant un «Heinkel No 3•. II s est réfugié hk 1 pJ .... e éi •. d banc · 1 , . d . . . · va ru pour com titre et exclure une 1 • . 1 e ~ ons .. aJ s r Usta ans un 
nera. guerre de l Indepen ance reahsera1t Usküdar et à Kadikoy dans l'immeuble , 

11 
. . 

1
dans les nuages. Le chef de 1 escadrrlle an- d , b pl •- t r 1 t 

M · d 1 d le :.H . , · • · concurrence que e JUgea.It dangereuse . , . . ; e nua15es eaucoup us r.x1s e rna: emen 
ais partout ans e mon e, ca- non plus des merve...,es mais des mi- de la Halle de ce faubourg Les ventes . . • . . . •glaise 1 y smv1t,le retrouva dans une echa11 d. ,1 

al · · d l .b.lit' d · • 1 . · · pour ses 1nterëts ; il 11'en est fJlus aLns1 1 
• • 1spart.1 . 

pit pnve a per u a pœs1 : e e Vivre racles dans une guerre ou el e entrerait ont déjà commencé. . __,,~ . • 

1

, crure des nuaJtes el le combattit. Le «Hem 
autrement que SOus ·l'e' <Tide de l'Etat. · · · d 1 façon la plus mod 1 a . . aUJOUn• uUl que les trams sont uu ser- _ . _ .. .•. .. .• -··-·---------,,,..--...,......,,,,...,,_ .,. equ1pee e a erne. , Ams1 que nous 11·aVl·ons a1111once· el · · · · 

. . . • - vice mumc1pal conçu et exploite en vue· LETTRE DE ROME 
Surtout pour les pays jeunes, comme le nat10n turque ,peut avoir confianc<' en les se font au détail Le charbon d Ka- d . f . 

1 
. , 

r.ôtre. qui viennent de fonder nouvel- · · est 1 n d · e satis aire e public et non de l ex -
son armee qm a prune· e e ses rabük est vendu à 27,5 Ltq,. la tonne plo\ter. Du moment que les services des 

lement leur indépendance, étatiser la veux t 2 · •- 30 J k l · . · e piasu.,s, paras' e g. : e semi- trams sont manifestement insuffU;ants, 
vie économique est une nécessité. Le ca- A PROPOS DU « LIVRE JAUNE » coke, à 22,50 la tonn_e et à 2 p_ias. tres 20 pourquoi ne pas autoriser les chauf _ 
pital privé n'a plus aucune possibilité de FRANÇAIS 1 k L t l paras e g. ,s prix son egerement feus de taxi à embarquer les clients, 
résister aux grands pays industriels H c · d · • • K d"k·· A. t J 

~ 

\ .1 • (·~·11l1 nairt.) dPs cht\n1ins 
d(1 f pr i 1a1 ÎPUS 

.W. üseyin afod Yalçi11 ecrit ans ma]Ores a a 1 oy. JOU ons que es 10 piastres pui.nue eux-mêmes et !e 
dont la vie économique est étatisée · s · t d la M · · 1· • -.... le c Yem abal1 • : coopera ives e umc1pa 1te ne ven- public y trouvent leur eompte ? 
D'ailleurs, dans des temps exception- La Tu · · · d rt d t J h ho • R d · b L h · d f rqwe a s1gr.:e, e conce avec en e c ati n qu en gros. L 1. t . 

1 
't d da 

1 
orne, ecem re. - es. c emms e er 

l l t d m•erre on e' 3. ques ion es a 1 ·c u e ns es . . . ne s comme es emps e "" • - les démocraties occidentales, une dé - h. nMb t N . italiens ont accomplis cet.e .année leur prc 
tablit partout un étroit contrôle de J'E- Pas de majoration du prix du pain sp eres com,,..,~n es. ous souhaitons 1 . . , 

claration d'assistance réciproque et il . t 
1
, d' . 

1 
• m1. r siècle de vie. Le prem.er pas fut ac-

t t Je nopi·tal pn·ve' de faeon a· le On annonce que le con~··H "erma - v1vemen que on ec1r e la levee d'une . . . a sur · - ' ' avait été décidé que cette déclaration .,. " . . . . , corn ph au mois d octobre 1839 q"and la 
faire servir l'intérêt général. . . . d' , nent de la Ville réuni sous la présidence rnterchct10n qm n est que le souvenir ,. N . p .. f . . C t about1m1t a la conclusion un traite .1gne api.es· art1c1 ut inaugurt:e. t:: t:....: 

Mai.ntenant, chez nous également, du Dr. Lûtfi Kirdar a re]·e.té la <lémar- nullement attrayant d'un passé aboli. 11. , .t h k"I ètr d 

électrifiées q ,_ seront bientôt portées à goo 
L'Italie possède les lignes &octrifiées 

les plus longues d'Europe : de Modane à 
Reggio de Calabre (1400 km.) et de Chias 
so à Reggio de Ca'labre (r37r). 

PERFECTIONNEMENT d'alliance. Avant de signer cet instru- 1 1gne n ava1 q:.ie u.t 1 om es e par-
on s'efforce de mettre le capital privé che des fou~niers qui demandaient une ~~'-ment diplomatique notre m.inislre des Modification des lignes de trams à cours. . Le produit le plus récent de la te. m,,...ue 
au service public au mo~n des décrets, affaires étrangères a fait un voyage à majoration de lO paras par kg. du P1 ix Ba • 1 Les 8 kilomètres du débu ' furent por- ferroviair' est c!'élcctro-train> rapide et 
des lois, des menaces. Si '1e capital pri- Mo!.COU et, à son retour. le texte en du pain. yazit tés à 1800 en r86I ?Uis à 13.000 en 1900 aérodynamique, composé de troi3 voitures 
vé comprend la situation spéciale où question a été signé. Rien ne saurait ! Les taxis à 10 ptrs. La Municipalité a décidé de procéder' pour arriver à 23.000 aujourd'hui. Il fal- arliculées, vér;table bolide d'acier qui a 
l'on se trouve, !le conforme aux temi;s e·tre pour nous, plus naturel. Car nou" Il à certains changements sur la ligne des lut accomplir un grand nombre d'oe·,vre' atteint 203 km. à l'heure sur le trajet Flo · ., vous arrive parfois, lorsque vous at- · \ 
et s'adapte aux nécessités nouvelles. aVJ·ons pn·." "n engal!ement d"n" ce d trams a Bayazit. Les voitures venant d'art et il s.Jffira de savoir que la '.on - rence-Milan, en ba~tant ainsi le record 

0 ~ _ ~ ~ ten ez. au milieu de la foul • l'arrivée 1 
il sera peut être possible de prévenir la "°· ns. Et pourtant. ce qui· nous sembl,·1il, d t de Divanyolu et se rendant à Fatih pa<-,gu<ur tota.e des tunnels est do 850 kilo- :nondial de vitesse. = 'un ram .. qui natureliement n'arcive 
spe' culation. Mais nous ne sommes pas · · J :... · ·11· J seront du virage situé devant la mos - m1'tres et que 1€. ponts sont a:i nombre cle Mais les ingénie= n'ont pas so;~;; a nous. si norma, a cce accuei. 1 par a pas, qu'un taxi s'arrête au bord du trot- _.. 
Conval·n~us qu'1·1 saura te'mo1·gner de quée de Bayam et suivront la dir"_.1.on d 1 ·t·' f 1 1 · d tr · ··-· t 

c p"esse occi"dentale comme un gi·an·l t · L h ff 1 • . "'" 10.000, on. a mo: 1c en er. srn ement a vrtesse es a•n• r.s on aus • • '' - 1 mr. e c au eur passe ·a tete a tra- -~ 
cette capacité. Et nous croyons que xemple de courage, de droiture et de vers la portière et dit, à mi-voix : de !lehzadeba~i. UNE ORGANISATolON MODELE si porté k.ir attention sur la construction 
l'Etat doit se préparer en conséquence. sincérité. Ceci démontre que le fait. I _ 10 kuru~a Taksime ! Les autobus se rendant à Aksaray Les chemins de fe~ italiens sont rccon. du matériel de manière à offrir le plus * pour .un pays'. de maintenir la p.'ll'Ole j Paroles magiques. C'est aussitôt, à contourneront a'USsi la. mosquée de Ba- nus partout comme les modèks du genre;: grand confort possible aux voyageurs. Les 

Sur le même su1et, M. Asim Us for- donnee. ce qm est la cho•ie la plus nor- qui se précipitera à l'intérieur de ln voi .. ya~t et déboucheront, derrière l'hôpi- les trains pactent et arrivmt ponctu,llt -ivoitures modernes sont munies d'in.stalle­
mule, dans le •Vakit>, les observa - male e:t .\a plus simple, a pris le carac-: !•ure providentielle. Et dame, prendre ta:I Zeyneb Kâmil, sur •l'avenue Laleli. ment et leur vit,sse e.~ très grandt tout Ilions po'11" le conditionnement de l'air et 
tions suivantes : tère d'une rare ver>tu. Si d'aut1c3 payH place tout de suit~ sur de comm()llc" L'encombrement sur la place Bayazit en maintenant un haut degré de sécurité. de la température. En outre on s'est proc-

On ne tolérera pas '1a spéculation sur n'avaient fait du « manque de parole • fauteuils de maroquin au li~u de ~e pourra être ainsi enrayé. Et les tarifs italiens sont mférie.i:s à l• cupé de l'isolement oeo.istique et de l'Hi-
d 'S articles comme le café et le,; manu- d' l · moyenne de tous les autres pays e:iropéens ' mination des vibrations d&agr6ables, 

un' sorte de principe 'P om1t1que et mcrfcnclre à attendre un wag-on où l'on M. Lûtfi Kirdar, s'est rendu hier à 
factures qui, s'il ne ;peuvent-être obte- , . d · d · L'organiootion ferroviaire italienne di•-! Depuis que:que temps déjà de nouvcl-

n avaient pa• onn_ e e mau\•ais ex. ~m- 1 cst prc~que sûr de voyager debout .• tm- la dircct'on des trams où il s'est occu-
nus des pays d'Occident, peuvent l'ê- 1 t t 11 t l pose d'excellents ingfo:eurs -et d'un persan les voittlres de 3e classe sont en'..rées e:i 

p .c~. on n_e se serai pas e .emen .c ,c,.1-
1
p:!és comme d'.lnS une caqu .... aYce les y.>é des mesures à prendre pour l'a mé-

tre à tout moment de ceux d'Orient. ne de voir les Turcs demeurer fide. •·coudes du voisin dans le• côtes, cela a lioration du réseau d'Istanbul. nel technique q,aliiié. De nouv ·Iles gares service sur le résea.i italien, qui tout en 
L'intention du gouvernement de faire :\ 1,ur parole. 1 ont été construites ou ogra-.dks, par exem maintenant leur simplicité, sont plus ac 
venir des quantités importantes Lie ca- pje cdles de Milan, Florence, Bologn~. cueilJantes et plus gaies grâce à un confor~ 

fé qui sera vendu à 115 piastres dans LE JAPON DANS LA GUERRE J q ( 0 j {~( Ï I\ !} I J v. Plli f t f Venise, Pise, Sienne, Viaregg:o. Reggio de et à une illumination des plus modernes. 
toutes les parties du pays est fort jus- NOUVELLE .J(.i \ ~ li • ' • '\ \. :{ Calabre, Trente Mim'.ecatini, Bolzano, et PlJSieurs de ces voitures de 3 ème class.: 
tifiée. Et les méthodes que l'on appli- M. Yunus Nadi écrit dans le •CÜm- une infinité d'autres de moindre importan-:ont été transformées en wagons-couchettes 
que aujourd'hui au café pourront l'être huriyet• et la «République>. t t • ce. 1 à bon marché, qui entreront en service 

:) .r.· l ....... ·_ ' 1 \Ters , demain à tout autre article qui servi- Il est clair que ile Japon désire tirer , :t ~ ,, , • • D'autres gares sont tn cours de cons pour les trains destinfs aux skieurs se ren · 
rait d'objet à la spéculation. le maximum de profits de circonstan- tructûon parmi lesqur·lles ce\1es de Gênes dant dans les localités de sports d'hiver é-

On n'est pas sans entendre. de-ci. de- ces qui prévalent actuellement dans le ·•• 1 I• 

là, certains commérages. Il y a aussi monde. Mais à la suite des difficulté.;; a- A qui l'enfant ? la jeune fille. 
des gens qui sont mécontents des me- vcc lesquelles li se trouve aux prises, Abbas. garçon de taverne chez un cer - Ayse a été ég!IJement admise à l'hôpi _ 
sures prises par M. Nazmi Topçuoglu, le Japon semble, pour l'heure, préférer tain lsmail, à Besiktas, Kôyiçi. avait vé- .tal de Beyoglu. 
au . ujet du café et des manufacture•. profiter de la situation sans avo;r à eu trois a,s avec :a femme Vecihc. Un en- Rivaux 
Ma. c s cn·t1·q11es que l'on formule consentir de nouveaux sacrifices. Peut- fant était même né de leur union i!léait.' -

et la gare monum<:ntale de Rome Qùi se- Jo1gnéeg des grondes centres. 
1a ina;igurée à l'occasion de '1'E. 42 ! Ainsi après cent ans de vie ]es chemins 

En ce conctme l'électrification dc.."S ch·~ de fer italiens sont en mesure d'ass·J.rer au-
mins de fer l'Italie occupe une place d'hon jourd'hui, ~n service rapide, sûr et confor­
neur car elle comp~e 6500 km. de lignes table à toutes les classes de la population, ·--·---,,---·---·-----,,=,,,,...~-

is e • L.s deux frères Ahmed et Mustafa Uy-
sous le manteau ne peuv:'!lt provenir être même se voit-il obligé à cette pré- me. Puis la brouille était venue. maz s'étaient reru:ontrés avec un certain LA REVUE DES REVUES 
que du dépit de ceux qui s'aperço:vent férence en raison de la situation ? L'a'.ltr• matin Abbas Hait parti tn cla- Hüseyin $ahin chez une femme d·J nom 

;..,Pe ». Bref, il s'agit d'LL1 gro:.ipe de poètes 
li.bres, farouchement idividJ.els. Comme 
l'écrit dans un message M. J . H. Rosny qu'ils ne pourront pas profiter des mas-1 Quoique le Nippon dispose de larges quant les portes, jJra'."lt de ne plus reve· de Nerkis. au vi!Jage de Burhan, commu-

ses imposant€s de marchandises accu-
1
moyens économiques en Mandchourie 1nir. 11 revint toutciois. Et ce fut pour de- ne de Karaman. Ils se prirent de quere!-

mulées dans les dépôt< dans un but ùe et dans la Chine du nord, H ne faut pas mander .son• enfant. 1 à d' fll d" onf • 
. l. 1 . ·11· , 1 bl. ··1 b"" d d' Le t" . ta V . c· . c propos une ' e, it un c rere , 

ÜetJ.\ pu'lli. ations 
de poètes ainé, il y a parmi eux de belles promesses 

(·~ aussi des réalisations. Ces courageux-
puisqu'il faut avoir du courage pour écrire spéculation ni rea 1ser es gains I' imi-

1 

ou 1er qu 1 su "• es epenses occa - - 1en, ripas ec1ye. est aussi Q ,· , b ti. t d'aill d d. 
• • ; . , . ...1 sa s en 1 eurs e nous ire quel p • · • t · 
t . "l omptent s1onnees depws plus de deux ans par un peu 1e mien J .. nPflSe ' ocsie n es pas morte, Quoiqu'on en dt- des vers aui·o:.ird'hui - se nomment Alex, es qu i s esc · · ' ' r- · genre d'hospitalité ils rec'evaient chez la 

Al l ·t· · del'"'-· t · bl t · a E se. Les jeunes talents qui, délaissant le ro- de Horion, Libbrccht, Linze, Vandendrie<i· ors que a m01 ie "'urope es en une guerre qui ne sem e ouJours p s t elle notifia à l'homme que rien ni dame en question et pourquoi ils se ren _ 
· · •t bl · · 1 · t d • h L n1an, Je théâtre ou l'essai, se consacrent Vaï dër Elst et Groffier. proie a une guerre imp. oya a qui vise ~ur e porn e sac ever. a guerre eu- ·lpersonne ne la séparerait du petit. daient précisément chez eNe pour vide~ 

l t l' rdr · d d d aa «divin art» son~ légion. Maiheureu~.:- Ce dernier to· t ~te ''1 't t à renv€rser non seu emen o e po - ropeenne ayant, ans e gran es pro - Abbas, q· .. ü se découvra:ii~ soudain un leurs controverses amoureuses. - :.i po qu 1 soi - es 
Htique établi dans le monde entier, m1i.;I portions, réduit les exportations et le" 1 coeur de père insista. Très vite la querelle L f . , ment PC'.1 d< critiques s'occupent o'e-Jx. aussi un homme d'aolion. En effet il di -

. • . . . . 1 l j 1 , . Abb . . 1 e ait es·l, en ta-.Jt cac;, que la querelle Les quotidiens ne mentionnent ême pas rige Wle autre revue consacr'·· "'alem•·n. aussi l'ordre SOCUl.l et econom1que, ceux importations .nippones. a pu" g-ran e s mvemma. as tira son poignard et a-
0

, • .d H.. . . = •& • 
. ~ .. .. 1 ..- enveï1ma rap1 ement. useyin ~alun a- leurs noms et leurs oeuvres Les revue ... Je 1 T ·b d {: · qui s'abandonnent à ta soif du gain me- affaire pour le Japon consiste peu,-e,re veuglé par une br'1S(lue fureur se m" à . 

1 
• · ·' s aux vers. a rr une e 1939, r Ornt des 

. . . . . ' va1t un revo ver. Il c-n dechargea tout le boudent. •t d l N 
nacent d'affaiblir les possibilites de dé- pour lP moment. a renouveler son tra1- frapper la femme. On accourut aux cris b .

11 
bl . poe es e tous es pays. ous relevons 

. . U . 1 . . . an et, essant gr1èvemerut ses deux ad A · l · d' · · 1 d G F. fense nat'onale d·~ notre pays dmvent te de commerce avec les Et:J.ts- ni; et de 'la v1ct1me. Cette dern1ère,dont la bles . Ahm ussi P Js1eurs entre eux ,,·ont trou- amSl es noms e aston igueira, poètt 
· . . 1. . . . . 1 vcrsa1res. ed Uymaz lui n'était ann" "' • ul l ti" f · d'U p· E · d M 1 savoir qu'ils ne seront pas laisse• 1 - le Japon parait avoir adopte une v01e sure est très grave, a été transportée à d'· . . . . • ve QJ une se e sou on pour aire parler ruguay, •erre ng.vau • ac aren 

bres d'3g1r a leur gwse. p.us conc1 1ante pour arn\•er a ce e m. op1ta e eyog u. , . ~· -. •. 1 s cul en es revues consa v • • , mmen. . • . ' ·1· . • lt f. '1·h· . 1 d B 1 !que ·JD p01gnard. Mais il savait rude - de le"- v-··1 ~~·t t d Tr~1· Mertens Vanderca 
,. . . 1 , ment sen servir. cr'es · t à 1 poé , N LA TURQUIE PEUT AVOIR Personne n ignore que le Nippon de- L enfant, que l'on se disputait si fort, . , . . . c uruquemcn a Slc. ous ve -

CONFIANCE EN SON ARMEE ,·ire être le protagoniste d'une politi - est re>té seul au logis ! / QuoiQ'Je at.emt gnèv<mmt 11 eut la for- nons d'en recevoir deux dont la présenta- Les services maritimes de l'A. O. I. 
M Abidin Daver écrit, d•n• /' lk que embrassant toute J'A .. sie .. Il est in-j L' explication ce de plonger sa lame dans 10 poitrine de lion typographique est excellente. Jetons -o---

ba 8üseyin. un coup d'oeil sur leur conte"l.u. Tri"este 22 L Ll d T "estin dam . contestable que les force, qui corn t - , La jeune Ayse, habitant Kas.mpasa et • · - e oy r1 o a.n-
L ' · t • t d r'e tent c t l d' t• O "<l t Bref, on a relevé tro1·s agoru·sa-".s. Le La première de ces publications s'inti- nonce que, de's le dé'--··t de ùnv1·er 1n•o armee urque s ez ren u comr' on re es emocra ies en cc• en q~i travaille dans un dépôt de tabac de •• uu ,....... ,... 

l d t t t l • ff t d' tt· 1 J <l l ~rocureur de l Rép bl" • t · · do ,tule 7· Elle ré·Jnit des talents divers for- d'1"mporta n,ts ch•~.,"'ements auront l·i· ~· que a gueITe. e no r:: errip:::: es ~ s c orceron a ir-:.r e apon e eur Findikli, a eu également à connaître l'a- ... a u 1que ses sa1S1 a..o,,_ . vu. 

d t J l . • Il •t• rr· t l'h r· cette affa1"re mant des •brutaux contrastes.. Tous C-'S dans les se~·1·ces des ·l1"gn•·0 de l'.Air1·-guerr~ e;s armes e ' ~ n1a ('! •E·i. e co e en a irman que sure a en in mour et ses tragédies sous ltur aspect le . -'- ,,. .._ 
nombreux sacrifices ont été comentis ?onné pour le Nippon de réaliser s~. moins attrayant. Nu ..• poètes - Belge et França's - se dHen - que orientale italienne qui seront sen 
af. d us "'~ ttr d l'ti"que aoiat1·qu \ dent d'avoir créer une ·nouvelle fanfare en. siblement améliorés. m e no ,...., .. e ~ e nous procu- po · •' e. . Elle ava>t été fiancée pendant .in cer . Ressd Mehmed et Ibrahim travaillent. , 
rer dans la mesure de nos beso!ns, le l-fais il eRt bien difficile de croire qu2

1 
tain temps avec ~n nommé Galib. Puis tous trois, auprès d'un cuisinier à Barsa. ----....-... • .. ~ • .,_i..••!-........-.-.. ~· ..... --.~------------· 

matériel et le~ armes correspondants à le Japon, qui est prnt-être la puissance cous deux avai<nt rompu. Incompatibilité Dimanche dernier, leur tâche ach<:vtt, ils 
nos besoins. Chaque jour. notre armé·" la plus réaliste du monde. voudra char- 'd'humeur. Mieux va<It avan, qu'après ma· décidèrent d'aller prendre un bain aux 
se renforce un peu plus au moyen de ~er ~es ép3ules. déjà suffisommen~ ~- 1 riage, direz-vous. Evidemment. sources thermales. Ibrahim, un mauvais 
nouvelles armes et de nouveau maté - lourdies. d'une cau 0 e P'lrePl.-. qui, l our Seulement, Galib n'avait pas r~noncé à drôl~ de 16 ans, étant sorti du bain le pre-
riel. Entrer dans des détail3 à cet é- aujoud'hu' ·n'est qu'une granie aVC'1 la jeune fille. Il l'attenda.~ a.i sortir de mier, imagina d'enfiler par-dessus se; h 3 

gar:t. dépasserait les cadres de :-c ia.r .. ture. l'atelier pour lui dir~ que ses sentiments b! :; ci: ux de iion collègue Mehmed. P ·.iis il -- ---- n'avaient pas changé, qu'il ne tenait q.i'à s'esquiva rapidement. 
.J • elk de renouer un tendre 1;tn. Et de Fin- On imagina :a surprise tt le d{pit de sa 

• 

·----'""' .......... ...:...00.0.--~~~~ -~~~~~=1 r; croi~Z!.!r ang!n!s « Ajax 't gr::.vc111~~t nva-r1é lors du Côli1ba.t naval con~rc !J 
• Crnf von Spee »· __ ,.....,,,._ 

cf kli a Kasimpasa, on a évidemn1ent le victime. en se voyant .,u, -:ia sortir du 
te1nps dt dire bien d.:s choses !... bain ! On dut aller cher lu·, cherchtr dtc; 

• 
M~is Ayse ne voulut rirn en'.e,drc,L'a'r' habit~ de rechange. E p,'~J•nt toul c• 

~".l'f, ell1 poursJ~va1t son chemin sans' temp!!; 1 1na"h~ureux demeura Eft(ra1emtnt 
même vou1oir octroyer un regard â l'hom-1

1
p1;sonn'"r. Voici un ct:manchf" gâch,· . 

me qui lui revenait r('p<:ntant (t sountis. . Mais dt.~ qu'il eut un p1.ntalon à $(' 

Vo'.Jlait·elle seu~emmt mettre ses sc11ti-lm!ttre, sOï prem:er soin fut d'aller dt;:>o­
men~s à l"t'.pr..:~uve ou jugea t·e::e effert:~ 1 S<r u:i.e r'lin~e contre Ibrahim. l'occusant 
ven1ent qa~ tout é~ait fini e:-\tre eux deux?~ de vol. Ce dernier affirme avoir voJ.lu 
Golib ne prit guère le t ... mps de se le de· p!ais3n ,er. Le tribunal jugera, qaoique le ..-::"! .o - t ·._ 

mander. Lu. a:Jssi, hélas ,avait un poi .! fait de s'approp~:er les vêtements d'autrui ,... . . t tt ., 
. . . . - , ... u1 crois- u ~a.9.'.'n,:i.ra ce e o;uerre . 

gnard. nu:sse d1fftcilemcnt être admis comn1e u- E ~ 
1 

• 
· · f . 1- n tout cas, 9$ spéculateurs, euxsont sOrs de gagner. 

li s'en est servi pour 1>1.,.,er gnwement ne innocente ae.'tic. , .,,,,.. .<o-to d• c....i lrll4lr 0111,,, l t' , 
...... 1 -"~~ 

........ •1 
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Deutsche Luft ans a 
Horaire d'Hiver 

Un nouveau 1.:: une premier Un grand acteur italien 

Co111mPut 1ta(1uit la vocatio11 
cioérnatogra1)hiq ue 

couleur d'eau d' U G 0 SASSO 1 

Jacques Terrane 

Il a d'étranges yeux 
SOID bre et Und Ur fil en ton VQlOn taire Les premiers rôles 1 dans Ettore Fieramosca, j'interipréta.i 1 

~- , Je ne suis ni 'UJle « découverte ., ni un d'.:s 13 du Défi de Barletta et fis 

Mardi. Jeudi, Samedi 

Départ d'Istanbul 8,10 H.E.O. 
arrivée à Sofia 11,· > 

tous les jours Auf dimanche 
départ de Sofia 11,25 
arrivée à Belgrad 12,05 H.E.C. 
départ de Belgrad 12,30 
arrivée à Budapest 14,10 
départ de Budapest 14,30 
arrivée à Vienne 15,40 
départ de Vienne 8,10 
arrivée à Berlin 10,30 

• 

• 
Mardi, Jeudi, Samedi ---

départ de Sofia 
arrivée à Saloniki 
départ de Saloniki 
arrivée à Athènes 

13,30 H.E.O. 
15,00 • 
15,25 • 
17,00 • 

tous les jours sauf dimanche 

départ de Berlin 13,10 H.E.C. 
arrivée à Vienne 15,30 • 
départ de Vienne 7,00 • 
arrivée à Budapest 8,00 • 
depart de Budapest 8,20 • 
arrivée à Belgrad 10,00 • 
départ de Belgrade ~0,25 
arrivée à Sofia 13,05 H.E.O. 

Lundi, Mercredi, Vendredi 

départ de Sofia 13,30 • 
arrivée à Istanbul 16,20 • 

Lundi, Mercredi, Vendredi 

Départ d'Athènes 
arrivée à Saloniki 
départ de Saloniki 
arrivée à Sofia 

7,30 
9,05 
9,30 

11,00 

• 
• 
• 
• Devenu, aussitôt qu'il apparnt à ré. lrop vit~ n'e;;l-ce pas ? Je ne suis pas ... , une révélation : une passion sincère en meme temJ?S la ~ontrefigure de Fie: 

cran la coqueluche ci.es dames. le :ieu-1J·ai tant vu de gens, dans mon premier 'pour Je plus dynamique et le plus :rich~ira;mosoa. Puis . vmt CataluCCJ, qui 
ne prenuer Jacques ·renane a 1a.1t du métier ! En Amérique, il y a quatre ans, des arts et une consciencieuse prépa- m engag~ panru, les protagorustes du 
thèatre avait de debuter au cmema. Je vendais des chapeaux de dames pou· ration ont fait de moi un acteur ciné- fiilm, qui se:ça presenté prochamement 

Si le prix de retour est payé en même temps il est effectué une réduc­
tion de 20% sur le prix du billet de retour. 

Dans l.e beau film La 101 au nord, il une firme de gros. J'étais six jours sur matographique. Quand, il y a quelques par 
1
: ~· N. ~· C. : rOspit~ di una Notte 1 

se revela acteur de race. hmt en tram, et partout 11 fallait mter- année, je décidai de m'adonner au ciné- (Lhote dune nuit). L mspecteur de 

, Deut;;che Luf.thansa, en outre, maintient les lignes aériennes de Berlin 
a Danzig. Koenigsberg, Copenhague, Stockholm, Munich Venise Rome 
et via Budapest à Bucarest. • ' ' ' 

Une consoeur rayant mterviewé roger, interroger, interroger. Pourquoi, 1 ma, je n'avais à mon actif qu'une cul- police Dunois, que je représente, est u­
quelque temps après la premrnre duCllt au Texas, n'aimait-on plUs le jaune ? ture normale, complétée par une bonne ne figure sympathique d'homme intél-

Pour tous renseignements et pour prendre les billets s'adresser à !'A­
gence Générale des ventes des billets d'aviation. 

1'1lm, 11 lui dectara : Pourquoi à Chicago, c'était une rage de éducation musicale et sportive. La pre- ligent, loyal et courageux ; il émerge de 
HANS WAITER FEUSTEL 

Le sentiment des valeurs voilettes à poi;; '! Comment combattre mière a contribué à développer ma sen- l'obscure et mystérieuse atmosphère de 
.Istanbul, Oalata Ouais, 45. Téléphone 41178. Adr. tél. Hansaflug 

_ Je n ai pu encore me ueoarrasser la vogue des cheveux en l'air, sur les- 1 sibilité artistique : je chante .et je joue mystère qui domine •l'action. Les posi­
de l'habitude de la scène. l!;n à.rnvant quels au~une. form~ ne tient ? Bien1 assez bien du piano, de la mandoline, tives _qu~tés i;norares et la confiance! DANS LE MONDE DES STARS 

au studio, le matin, Je sais mon texte vendre, c est Juger vite, sans se trom -j .e la guitare et du banjo. La seconde. !en au1-meme, decoulant des forces phy- -·-
par coeur. Quand je _vaJS sur le p.ateaou, per ... Mais il n 'y avait pas d'ave.nir dans plus étendue et variée, a mis en relief 1s.ique. du_ type, ~ient .. ampl~entl Non. l<•s \·edettes tle 
ie S8lS ce que :ie doJS dire. Je ne peux les chapeaux pour dames. Je fis de lai mes muscles. Je fais de l'escrime delladllllration et !amour quil respire à Holly\\'OOd ne ,.;ont pas 
pas encore 1mprov1se_r presque ... corn - radio. D'abord ~ur le. March of_Ti.me.!l'équitation, du canotage, de la n~ _la jeune pupille du conte .. J'.ai.compris

1 
superstitieuses 

me ma partenrure. E::lle est surprenan- TouJours des roles d hommes ages : j tion, du tennis du foot•ball de la boxe que le secret de la caracterisltique du 
1 

--
œ ... Il ne dit pas : M1cbèle Morgan est Obamberlain, l'archevêque de Canter -1 et de l'automobilisme. En 1934 j'ai ga- rôle. consistait dans l'équilibre entre I' 

1 
La pre~ve: Priscilla L"".e ne crai~t n~/­

surprenante. Non ! ... Il ne prononce bury. Pour bien imiter des voix, il faut gné une bourse et j'ai poursuivi des é- espr1~ et .les ~uscles et'. dans mon in- lement qu un chapeau. pose sur un lit !'ws- 1 

même pas son nom. Ça va de soi. On essa~er de com~'.-endre ce qui pourra.it:tudes à a•académie d'art dramatique de :e1.'Prétation, J".1 c:herch.e à mettre en se causer de mys1érieux znalheurs a Jal 
doit comprendre. Pour IUJ, c'est la les emouvoir. C est pour cela que je Rome que ;., freq' uentai durant d evidence ce tra>t essentiel. . personne qui se trouve à proxuru1té. 

· E· ta t J · · d cont · d 1 •- euxl . . . 1 Pas plus qu'Alan Hale, Rosemary Lane, 
grande actrice. t pour n . aL-qu~" r.;ve e ren rer un Jour es gens années consécutives. La freq' uentation Suivirent ensutie d'a.utres emplois : . . . 1 · · · · ' · B e d Sh N le metteur en scene Miche./ Curtrz et Bru-
Terrane a vu travailler Rob.nson. l'y- qui ont JUge · . rnar aw, ou arma quotidienne de cette académie me per- Tre fratelli in gamba (3 frères bar- , ' . - ù · Sh . d - qu'ell t l 1 ce Cabot n ont pas peur du vendredi r3 et 
rone Power est un ami es JOUl'S sa.ru; earer epms e es seu e. mit d'acquérir la maîtrise du geste et dis) li segreto dell'inviolabile et Ardi- · 1 . . }• 1 ' des chats noirs. 
gloire, il a dine avec Merle Oberon • a Bien faire de la parole, le sens de l'observation ti Civili, personnages dllférents, aux 
iemme qui a les plus bel.les lèvres du . et de la pénétration psychologique des caractères complexes. Mais, comme Po.ut Henry O'Neil, .Alan Lan~, Michel! 

C'est ce sentiment inne des valeurs Il sourit. ' . , " . . . 1 différents personnages. Pour ne pas me tout le monde, j'ai, moi aussi, mes pré-1 Curhz et Errol Flyn, c est une 101e q~e de 
vraies qui fait qu'on ouhhe son visage - Dans 1 Ecun_e Wat_son, ou J ll!l JO_ue rendre trop l'esclave de la technique férences : je rève d'un héros de ila mex' passer et repasser, Je '9>ume aux levres, 
de gosse. ses attitudes un peu gauche,; il. y a d.c':"' ~ns a Paris, dans le role théâtrale, précieuse comme base, mais ou bien de la montagne, qui exige <lui sous une échelle, en faisant Je teste qu'il 
du grand chien. Et qu.e Feyder lui ait d ~n .officier a un' mment. ~onnt cet désavantageuse si elle stylise le cara.c- sentiment et du dynamisme pour que faut pour conjurer Je sort. 
confié un rôle d'amour b1 utal et pas- of~ic1er rentre d un~ so1ree, .. corn- tère, je passai au Centre Expérimental je m'y mette tout nouveau et auquel je Et Ann Sheridan, elle, forte de son pres­
sionné. pletement ivre. Pour_: bien 1~ter l 1vres- de Cinématographie, où je remportai puisse donner en même temps tout l'é- tite de nouvelle ,,,;ne du sex appeal de la 

KOVLA NICOLAIDOV 

la brillante diseuse Arecque actueJ/emenr 
Les baisers el la peau de Garbo se, ''. ne faut pas etre lucide et faire une autre bourse d'étude. Je poursui- !an de mes muscles >. Californie, n'hés'.te pas à briser une tlac~ 
- Je n'aime pas les baisers àu ciné_- expres les ch.oses de travers'.~ faut Vl- vis deux ans de rperfectionnement, du- Ugo Sasso avec un .e~tNpu>1~sme et une fermeté quil en notre ville 

-~~œ~ilya&~s~a~-~-~~te~~~.~~t~~j'~ai~~~~--~------------~•fo•n•r~~~m•s•u-à•v•o•'•~---------··-~-------~--~~-
jouer. Je suis auprès d'une belle fille, bher presque son role, devenir abruti. dans le champ de la production en in­
je me penche sur elle. Il n'y a plus que et alors essayer de tout faire bien. terprétant des rôles secondaires' dans : 
nous deux au monde ... Puis ri faut :ll- Brusquement, il venait de me raip-

1 
Vecchia Guardia (Vieille garde), Joe 

tendre. On lui réarrange une boucle, on peler qu'il était un aoteur. La nuit était il Rosso (Joe le Rouge) et Scipione 
me tourne la figure un peu à gauche tombée depuis longtemps. Il faisait frais l' A fricano (Sei pion Œ'Africain). , 
parce que mon nez abime son profil, on et nous n'avions plus de cigarettes ni L'. Tb l' . 1 

1 

lui brosse un cil qui s'est décollé. J'at- l'un ni l'autre. 1 equi 
1 

re entre espnt et es 

tends. Puis j'embresse. Dans le vide na- - Dites maintenant que je n'ait plus 1 muscles 
turellement. peur du tout... Mais le vrai couronnement de ma ma- · 

Il dit aussi 

* n rougit. turité cinématographique fut mon film 
à marche Téduite : Uno della montagne 
(Un de la montagne), qui remporta le _ J'ai vu Garbo, une fois à Par:s. - J'ai pensé toute la journée à cet-

Elle a une pea.u presque morte, de fem- te première interview ... Peut-être pour-
me fatiguée. riez-vous me poser quel.ques questions? 

Comme je riais, il se défendit : Mais la rédactrice n'en avait nulle 
_C'est parce que vous êtes sCire qne1 envie. Jacques Terrane quitta ce soir là 

je suis tellement enfant ! ... Je jug .. 1 notre consoeur sans bien comprendre. 

• • • 

Shirley Ross, une nouvelle étoile américaine, qui a remporté un prix de 
bea.ut6 à Hollywood. 

• 

prix du LitJtorio en 1937. 
Appelé ensuite par Bla.setti à jouer 

d',\ndré 1'1alraux l'n filn1 

« l .... a Sit1 rra 
'l'•)ruel » 

C'est une oeuvre puissante et nue, 
une évocation d'une émouvante sobrié­
té qui s'élève par la pureté de son style 
à une véritable grandeur. André Mal­
raux a fait un film digne du livre qu'H 
a écrit. La Sierra de Teruel est mieux 
que l'illustration de quelques épisodes 
de !'Espoir : c'est la substance même 
d'un 'livre devenue lunùère, sons, for­
mes, mouvements et paroles. Pour la 
première fois, un ~rivain nous donne 
ainsi ,]a double eicpr~on - littéraire 
et cinématogrruphique - de ce qu'il a 
vu et se.nti. Il y a plus d'un an qu'An­
dré Malraux avait entrep?'is de filmer 
!'Espoir avec la collaboration de Page 
et André 'Ilhomas, .pour les images. Si 
la victoire des :.roupes franqu'stes a 
interrompu prématurément les prises 
de vues. si le film est incomplet, il n'en 
r ! ste pas mo;ns le plus déohirant et le 
plus direct des témoignages que l'horri­
ble guure d'Espagne aura légués à 
!'Histoire. Il y a dans ce film deux pas­
'.Sages qui resteront parmi les plus beaux 
morceaux du c'néma : ,]~ combat aé -
rien filmé à l'intérieur d'un multiplace 
et la 'lente procession des paysans qui 
redescendent de la montagne ver3 la 
plain?, les corps des aviateurs morts ou 
blessés. La beauté des images, l'am­
pleur du rythme soutenu par une fort 
belle partition de Darius Milhaud sup­
pléent ici à l'absence de schéma drama­
tique. C'.est un document humain, une 1 
v'sion sublimée de la vie. 

J. V. l 

BANCO DI ROMA 
BANQUE 0'1NTERET NA IONAL 

SOCIETE ANONYME : CAPITAL LIT. 200.000.000 ENTIEREMENT VERSE 

RESERVES LIT. 46.523.391,70 

S 1 E GE SOCIAL ET DIRECTION CENTRALE 

Année de fondation 1 8 8 O 

Situation au 31 Aotlt 1939 - A XVII 

·-o 8 l@t • c: 

Caisse et dépôts auprès de l'Institut d'émission 
Disponibilités auprès d'autres Banques en Italie et à l'Etrange1 
Portefeuille, Bons du Trésor et fonds à vue ................ .. .. 
Reports .................................................................... . 
Correspondants - soldes débiteurs ............................. . 
Comptes courants garantis ........................................ .. 

Titres de propriété : 
Titres d'Etat, titres garantis par l'Etat et obligations .... .. 
Divers .................................................................... . 
Participations bancaires ........................................... . 
Immeubles de propriété et participations immobilières ... . 
Débiteurs divers ....................................................... . 
Titres en dépôt de compte-courant .......................... .. 
Débiteurs par acceptations commerciales ..................... .. 
Débiteurs par avals, garanties et dépôts en caution .......... .. 

Comptes d'ordre : 
Caisse de Prévoyanoo pour le personnel ................ .. 
Titres en garantie .................................................... .. 
Titres en cauticm .................................................... .. 
Comptes-titres ......................................................... . 

P.ASSIF 

Capital socW ................................................................ .. 
Fond de réserve ordinaire ....................................... .. 
Fond• de réserve extraordinaire ............................... .. 
Dépôts en comptes-courants et d'E:pargne .................... . 
Dépôts de Titres en comp~ourant ............................. . 
Correspondants - soldes créditeurs ............................ .. 
Chèques circulaires ................................................. .. 
Chèques ordinaires ................................................ .. 
Créditeurs divers ........................................................ . 
Acceptations coorunereiales .......................................... . 
Avals, garanties et dépôts en caution pour compte de tierv 
Bénéfices reportés de l'exercice précédent.. .............. . 
Bénéfi~es nets exercice en cours ................................ .. 

Comptes d'ordre : 
Caisse de Prévoyance pour le personnel 
Déposants en garanties et cautions ........................... .. 
Comptes-titres .. .. .. .. .................... ... .... ..... ... ............ . 

Lit. 

318.842.579 43 11 
l59.200.427 20 

1 
183.045.113 44 11 

32.331.152 30 11 

53.011.506 75: 
786.485.363 82il 
12.14-0158 5111 

3.715.230.51218311 
1 
1 

Lit. 

1 
28.219.735 95.1 
18.303.655 75 I 

1 
1 
1 

1 
1 

1 

1 

1 
1 

1 

53.011.506 751 
798.625.522 3311 

~.715.230.512 .83 [1 
1 

1 

Les Syndics : 
G.\BBONE - P?-é31dent 

BAOOARINI - OO.LLI 

GALDt'.BEBTI - GAIUILU 

L'Administrateur DéléilJé 

'-maot 

ROME 

Total 

Total 

Lit ,, 

Il 
478.043.006i63h 

2.094.841.985,37 11 
105.698.777.6011 

1.390.235.66513211 
453.402.761,01 11 

1 Il 
1 Il 

215.376.265;7411 
30.100.000i- ll 
86.143.753,87 , 
24.336.529,27 11 
:>5.570.900;- ll 
67 .376.166 36 li 

133.255.530:14 I 
-----i- ,1 
5.134.381.341 .31 li 

1 1, 
1 li 
1 Il 

4.566.867.541 91 11 
-----:Il 
9.701.248.883,22 11 

Lit 1 

200.000.000 '- ll 
1 Il 

46-523.391 10 Il 
1.493.650.164,08 11 

55.570.900 - ~ 
2.826.255.871 07 1 

178.005.764,15 1 

3.533.599 1. 92 11 
118.347.202 06 ! 

67.376.166,36 11 
133.255.53014 11 

2.290.34734
1
1 

9.572.404j49I 
li 

5.134.381.341[31f\ 

- '1 
1. 

4.566.867.54191 1: 
----: .1 
9.701.248.883 22p 

Le Chef.Comptable 

'S A.Z.ulETU 
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La vie sportive 

Les matches-rrtour <lu cham­
pionnat d'Istanbul débute11t demain Il 

Les regrets de M. Maurras 
, 
evoque accuse 

DANS LE PARTI FASCISTE 

--<>­
Milan, •• - A l'occasion de la trans • 

mission des consignes du faisceau milanais 
!e secrétaire da parti fasciste a remercié 
le secrétaire sortant et a salué le nouveau 

Samedi 23 IWcemJNoe t ese 

ILA BOURSE! 
Ankar& 22 Décembre 1939 

-· Le clou de la journée: Galata-aray-Fener 1 

les sanctions et 
M. Litvino:ff ... 

1 
qui appal11:ient dep:cis 20 ans au fascisme 
nûlanais. Concernant les directives au su· 

Après un mois d 'interruption, les Ica- championnat de Turquie. Vefa poWTa-t-il - --c>-...s.r- ~ 

1 
jet des inscriptions au parti, .:iJ a relevé que 

(Cours lnlormalils) 

(Erp.ni) 

C'l1EOUES 

.!:!:s:. 
19.70 

g-..ie-matches de notre ville reprennent de-f se maintenir? Beykoz arrivera ... t-i1 à rem Milan, 22- M. Maurras con6tate, da.nsl prévu, c'est Je canon qui .parle. F.afflux des anciens combattants, des lé-
main. La plus imp011:.ante des rencontres porter cett<e partie décisive ? Un match /' • Action Frarrçaise>,que la paix n'aurait Mais ferreur qui comistait à vouloir gionnaires fiwnains, des combattants d'A­
inscrites au programme est mcontestable-I nul ne nous ét~nerait pas, tan'. les deux J'U1U'.is été menacée si le front Italie-Fran- maintenir l'Allarnasne dans son état d'in-

1

1 
frique et d'Espagne con91litue la récom _ 

ment le choc Fener-Galatasaray. C,.tte formations sont près l'une de l'au/Je. ce - Belgique Angleterre n'avait 1amais fériorité n'est pas la -.ile qui force au - pense à ceux qui ont offert leur sang pour Londres 
' bang~ l<'ermP.tUrt' 

~ 21 
130.36 
119222 

6.70 
29.1475 

1 Steriing 
100 Dillara 
100 FraMtll 
100 Lirllll 
100 F . .W.. 

sous la direction de M. Adnan Akin. L,

1

1 Le leader du chlllnpionnat, Besiktas , élé d1ssour. Cet article du polémiste fran· jour' hui les puissances à réciter leur «meal la cause nationale et poar le triomphe de New-York 
match aEcr en tre ces deux éqwpa avat! matchera Topkapi à KadikOy. L'obstacle çais offre au «PopoJo d'Italia> l'occasion culpa>. M. Maurras .,,t tellemont géné- ~'idéal du parti Quant au titre de <Squa- Paria 
donné la vict=e aux Fenerlis d'extrême n'est guère sérieux po.ir le team inva1ncu. de rappeler, .ainsi que l'a lait dans son dis· reux envers spn PBJ'• qu'il découvre que dristi>, il demeurent l'apanage de ceux Milan 
iustesse par r but à o. Les hommes de Fi-: Mais nous pourrons constater s1 Besiktas cours le comte Ciano, que le Duce avait les sanctions lurent pt"Ovoquées par d'au-I qui ont panticipé à des actions jusqu'à la Genève 
krct panriendront-ils .à renouvekr leur es à même de conserver sa place d'ici à proposé un accord Italie - France - Alle- Ires que l'Angleterre et la France. Il voit marche S'.lr Rome, date qui marque la fin Am.'lterdam 100 Florin• 
plrformance? R:en de moins certain.étant, la fin de la compétition. magne - Angleterre qui aurait liquidé le en Litvinolf le grand maitre de la ma -: de la révolution armée des Chemises Noi- Berlin 100 Reichlllll&1'lt 
donn<' surtout les résuL!:a!s enregistrés par L<-s deux autres matches n'offrent q·J' système dangereux des blocs opposl>s , Ml noeuvre des sanctions qui séparèrent la res. Bruxelles 100 Belgu 

till.00i5 

partie se déro:ilera au stade du Taksim un intérêt relatif. On peut pronostiquer réparant les erreurs du passé suivant la France et l'Angleterre d'avec !'Italie. Lit-: Athènee lOO l)l'8.('.hme. 
les deux teams en question en face du néanmoins que l'i. S. K. viendra à .bo'1t de 1ustice et en reconnai.satlt légalité des vinov fut Je grand séducteur; la France el LE RECENSEMENT DES DECHETS Sofia 100 LevM 

21.: 9ü 
0.9ü5 

• Y:>goslavia > .. la sema:ne pass~. U est
1 

la lanterne_ rouge H~.âl et qu'Altirutug en droits à l'Allemagne et à ceux qui avaientl l'Angleterre lurent les dévoyées. 1 DE FER ET DES OBJETS EN CUIVRE Pra& 100 Tc:h6cooioY. 
vrai que les iaune-bleu font des m1racl""I fera de meme de Süleymaruye. été ses alités. Cela aurait ouvert à !'Eu .1 C'est peut-être pour cela, conclut /el ITALIE Madrid lOO P-'ae 

l .5~f :5 

quand ils se troavent opposés aux jaune- LE <FERENCVAROS• A ISTANBUL rope une longue période de paix et de pros-' •Popolo d'Ital;,., qu'elles se jetèrent dans Varsovie lOO Zloti.I 
roug~. Mais G..:atasarny tient actuellement Ainsi que nous l'avions annoncé, la fa- périté. Mais le Duce ne fut pas écoulé et: la guerre pour la rédempttm de leurs pé- Rome 2 _ Un:e circulaire inctique les BudaipeBt lOO Pengoe 

1 a.r.32:, 

la grande forme e~ c'est sans nulle h é'.!iil- meuse équipe hongroise «Ferencvaros:::> ar- au1ourcfhui, comme il J'nva1l d'ailleurs chés .' modalités du recensement des déchets de Bucarut 100 Ley. 
tation q.ie nous en faisons notre favori. rive la semaine prochaine en notre ville . fer et des objets en eu.ivre se trouvant en- Belgrade 100 Dinan 

23.6~25 

0.9Ui 

Un autre match intéressant meb~a aux Elle y disputera 2 matches con~e le mix- LES CONFERENCE5 On fête la démolition du pavillon tre les mains des particctlicrs. Nul <te ser1 Yolrohama 100 Yena 
prises Vefa et Beykoz, au stade l?eref. te d'Istanbul. Par ailleurs le onze du Dr autorisé, qu'il s'agisse des ind'vidus ou de 

3.157 '· 
31.045 

L'enjeu en ("St primordial: la quatrième Sarosi ira à Ankara pour se mes-Jrer avec Mme Halide Edip parle elu théatre 1 soviétique groupes 0~ familles. à posséder plo.is de 2 ~=lm ~: ~':hi! 
place, celle qui permet la panticipation au. la représentative de :a capitale. 1 . t u. r C . . kg. d'objets de cuivre. indép"1tdamment ""'""'""'""'""'"""~~..,,,,....-----
NOUVELLES DE L'EMPIRE ITALIEN J M.~ Halide Edip a fait: au local du 

1 
New-Yo:rk, 22. - La. rpopulation du du nombre de personnes formant le grou- Theâtre de 

- ·--· P~ a Beyoglu un_e conferi:nc,e sur le quartier de Flushing, où se 'llrouvait lai pe ou la fami!le en question. Les objets 

Les réalisations hydroélec­
triques en Abyssir1ie 

theatre national qœ a remporte le suc- Foire de New-York a fêté la démoli - m cuiVTe ayant une valeur artistique et la Ville 
cès le pl~s vif. Elle a tenu un auditoke tion du pavillon ~. désigné oonune ceux de caractère industriel feront l'obje'. 
particu'lierement nombreux - on avrut un hôte indésirable. d"'m enregistrement spécial. 
envahi même la scène - sous le char-

1 me de sa parole élégante et fleurie. 
1•1 1 Il est faux que •le public turc ne goû-

Addis-Abeba, décembre. - La cons- Organisation des .,orts de la Soma- te pas le théâtre. Au contrafrc, nulle 
truction des i.nstallatins hydroélectri - lie italienne part il ne prend autant de p]ajsir qu· 
ques à Addis-Abeba se poursuit très ra- A Mogadiscio, le Gouvernement de la aux représentations. La conférencière 
pidcment. La plus importante parmi les colonie a consacré des soins spéciaux a pu le constater à .$ehzadebasi, au 
nombreuSés oeuvres est une centrale; aux travaux maritimes. Parmi ceux-ci cours d'une représentation populaire 
de 4000 HP, alimentée par le fleuve A-1 figurent la construction d'un petit pont De même <die a vu le public du théâtre 
œchi, réuni-e à Addis Abeba par une dans la baie de Merca, la construction de la VH!e suivre avec l'attention la 
ligne de 35 km. Etant donné la varia- / de l'échafaudage de celui de Chisimaio. plus soutenue une pièce dont le sujet 

- ··--·-----------·--·-

bilité qe la portée du fleuve, la produc- . Un fait digne de remarque est que était fort abstrait. 
t in actuelle peut varier entre 40.000 et

1 
la construction du nouveau pont de Parlant ensuite des auteurs dramati-

10.000 Kwh. par jour. Merca permet d'aborder même pendant quoo, elle déplore que M. Re,,ad Nuri ' • SOC. AN. Dl NAVIGAZIONE-VENEZIA 

On a décidé, et déjà commencé la con- le mousson du sud-est. ait abandonné le genre théâtral c pour 
struction d'une digue à gravité d'en - La nouvelle organisaiion des con • se rallier au groupe, déjà trop nom-

35 ooo ~1 F tt \.\1l 
viron . me. de maçonnerie.Le bas- suites coopératives de la Libye breux des romanciers "· Nazim Hikmet 
sin pour l'eau qui coule dans le reser- Les Consultes Corporatives de l'Af- est 'l'auteur de quelques pièces d'idées 
voir a plus de 800 km. rique Italienne ont été radicalem:nt qui méritent d'être retenue:;. Après u- . \ l' lll '.~ I, 

Pour le lac artificiel désormais déci- transformées et sont sur le point d'ini- ne mention élogieuse pour M. Necip 
dé on propose une construction très ra- tier un nouveau cycle d'activité. D'a- Fazil Kisakürek, Mme Halide Edip don. 
pide dans l'espoir de pouvoir lisser les près la nouvelle organisation, elles sont ne la palme, parmi les auteurs drama­
ceux d i:! orue de l'automne 1940. au nombre de dix et pénètrent tous les tiques à Müsahip Zadc en tant qu'au-

En outre, un grandiose projet d'orga. secteurs productifs. teur de pièces • national"s ., qu'.l:lité, 
nisation de l'Auasc est àl'étude. Il se Trois parmi elles sont à cycle agrico- que la. conférencière prise par ,dcssu,; 
base sur la création d'un autre lac, ca- le, conunercial et industriel, trois à cyc- toutes les autres. 
pable de pouvoir contenir plusieurs cen le industriel et commercial, et quatr~ Les acteurs de nos scènes, Nai it, Ha-
taines de millions de mètres cubes, a- sont constituées en rapport à l'activité zim, Vasfi Riza, ont eu leur tour. 

' 
,. 

t A'·l l'l [•t Hrl .I 1 

« ltali~1 11 

.lt nd 

\f ... r••fl i ••; l .~ ·• t l.i •' 

S. A. N. 
vec 10.000 kmq. de bassin d'eau. productive des services (communic1 - Quant â Milllsin. continue la confé- O 

Ces jours-ci, on a t~nniné l'aqueduc tions, hospitalité et spectacle, prévoyan rencière, je n'ai pas eu. l'occasion de le 
pa • t-; pour l'An1<riqtw 

dn ~on! 1 

de Decameré, centre habité à 30 km. ce ·t cré<l.ët, professions et art.3). voir récemment. Mais je l'avais applau-
- l1 l·: X rlfl (:ê1u•...: 'J .lari\·11 r 

d'Asmara. L'intense activité aurifère de la di, il y a vingt ans, dans le rôle de Ja- '"' 1 ~ :l 
L'exposition de l'awarcie à Addis- Conque Ugaro' Damiscioba en goet, je dois avouer que nuHe pnrt au \ ' 1 f t: \:\L\ de J'rn•,ic ~ .1., 11", o·r 

1 1 y ,. 

Ptl, ,., l' :11r" ç, 

\ 11is •, Tri~•tf' 

\ :1111a. (~n11 ... ra1H1a 

l)é11a1·t-. l ' 'lllr l',\111<.·1·iq11C' 

, u S ;:d 

:\l·:PIT\I\ ,;,. J.j .la11111·r 

J fi .lat1\'it•r 

--0-

Section dramatique. Tepebafi 

L'EVENTAIL 

Section de comédie, /atikl'1 caddeoi 

LES JUMEAUX 

La liaison Rome·Rio de Janeiro 
Rome, 22. - L'appareil italien 1-ARPA 
parti hier matin de Rome, est rurivé à 
Séville et en est reparti à 13 h. n a 
fait escale à Villa. Cisneros â 18 h. 55. 

L'appare'.i-1 italien 1-ARMA, piloté par 
le colonel Biseo, héros de la course ab­
rienne Istres-Damas-Paris, qui était 
parti de Rio de Janeiro à 10 h. est ar­
rivé à Recif (Pernanbuco) à 18 h. 2 mi-
nœtes, aœueilli avec enthousiasme par 
la populaition. 

Aujourd'hui, l'avion 1-ARPA parti le 
mat.in à 8 h. 25 de Vil1a. Cisneros a at­
reint régulièrement l'île Sale à 15 h. 15 
achevant ainsi ,\a première partie du 
parcours, le secteur Europe-Afrique 
qui est d'ameurs régulièrement desser­
vi depuis le 4 octobre. 

Le 24 décembre, le couITier du Bré­
sil arrivera à Rome. 

Le magnésium métallique 
Bolzano, 22. - On a inauguré dans 

'

la zone industrielile, en présence des 
autorités le nouvel établissement pour 
la production du magnésium métialli -
qu~. métal fonda:mentla.! pour toute aip­

p!iication métallurgique. 
Abeba visitée ··ar les chefs indigè· Erythrée monde, au cours de mes longues péré- .. '\api"" ti 
nes. La. conque d'Ugaro Damiscioba, qui grinations, je n'ai V'll acteur qui se soit :-; ,1\:1! \ .i,, Gt• ,., Ili .lanrnT -- ·-- - -- --· ----- LE CONGRES INTERNATIONAL DE 

Aœompagnés du ma.ire, le Cons. l'enferme le quartz aurifère, est au - acquitté mieux que lui de cet emploi>. • ~api!·• 17 __ '_ - o. 1<;,\:0-i ,I 11,, lri•Mt' i" ., F~1. L'EDUCATION A CIEL OUVERT 

1 

Le /Ve Congrès International de r Edu-
Naz. Boidi, Ras Ailù, Ras Chebedè et jourd'hui retournée par les mines et la L'IRAK LIVRE DE L'ORGE A « ' fo,·d ·rrie:-.tin<> » S A.N. 1 do· \a1•l~s I" Fn. cation à ciel ouvert qui aurait dû avoir 
Ras Chetaccio ont visité, dans la capi- pioche, pour mettre à découvert le pré- L'ANGLETERRE • · ·· 

1 l) t j f 1 t lieu à Rome, en avril 1949.-XV/ll a ét6 
tale de l'Empire. , l'Expositio.n de l'au. - cieux .minerai. . . . Bagdad. 22 _En ver.u de l'accord qui ' ;1 ' S f)Ollr S 111 t''> t• 

1 b d d 1 11 ~ Ü · nrx·n: <;l:A ·pi-, ih· (ié;ie:> h· li Fév. renvoyé à une date à 6tablir. 
tare e. Les tro1s Ras ont fru.t un;e très Un rmportant éta lissement, ote e vient d'ê!-re c0<tclu récemment, le gou _ :xtrêrne- ncnt I --·-·-·--- -------
minut.euse visite aux divers pavillons. machines très modernes, fonctionne en v .. rn.ment de l'Irak cèdera à l'Angleterre SS ( ( I\ 1 E \ FHllE de Tri<"ll' 1 ~ .hnr. d,• r.an·1·l11111>. li' lfi Fér 
s'arrêtant spécialement à la rection de plein. 11 coûte 25 millions de lires. 200.000 tonnes d'orge à un prix minime. · • P. S.ùd 16 ,J 11 1. 

l'artisanat indigène. On a pourvu aussi, dans le centre --· ·-- ---· ·---- _ _ __ ---· -·-- ___ --··--- . · - - ___ -· __ _ 

Pour satisfaire 1"s nombreuses de - d'Ugaro, à l'installation de la mouture Une publicité bien faite est un ambas- F:icilili·~ •h• voyu111i .,,. 1• J.•s Clll'm. "" FI'•' ,,,. l'IHat i1 •li•· 11 

mandes de la population, il a été arrêté qui permettra à la section d'amalga - sadeur qui va au devant des clients A r · , 1 l. f l f 

1 Leçons d'allemand 

1 
données par Professeur Allemand chpl&· 

I mé.- N .. uvelle mMhode radical<' et ra -

1 

pide.- Prix modestes. - S'adreuer p•t 
~crit au journal « lkyoiJu • sou. / . que le jeudi serait réservé à la visite mation de ,,._,.... de 50 à 100 tonneti genc1-- 'renera •! C tSt a:l }i.f 

...----· pour les accueillir. 
des sujets indigènes. perltrtr. .._.!.L ~:~tt 7..,hClt"S( 1"') 17~ l'\l \1~Ji'\h,Hflt•, .,ttlrt' 1 ':'•

1 •qT,iJ·1 1 .jl-\ 4
'; . q l, 1 LEÇONS D'ALLEMAND 

une heure. - La malle no. 5, embarquée à Bey - dit-il enfin. On entend la vibration du navire. 
r:- .,_ ... __._...,..... ............ ·-~ ,..,._,........,....,._.,.._...,. l •.,:-:r• L-- bl h o•1 
, -- · - · - · - --·-· - - - - · · 11 - Je vais à la cale, dit-elle néghgem· routh, étoile bleue, uwr<S anc es, s 1 - Et moi, parce Que J.,ai voulu cesser Il far·t route vers l'Occident, il se df-

Fl' .. 1! l l·' ·"1\ • l ' ' 'f 1 •1 l ,,_. " " ! , 1;' • ' 1 1' ' · ( ' · ' • ·• - ' ment, chercher les ouvrages. vo:is plait, dit Lolita qui trébuche cdn- de penser à toi, j'ai failli mourir. pêche de regagner les trnstcs contrées. 

1 
LE 

1 
Elle court sur le pont, descend, tra - tre le seau de colle. ' - Je sais. Les camarades et la Syrie! Mais la magie de la Syrie flott., autour 

verse la salle à manger, jette un regard - Vous avez la fiche ? ... Bon !... me tenaient au colrant. Quand j'ai su de lui. A ses flancs chuchote le baiSler du 

i 1) i_). l i,; , 1111~ 1) 1) \ 1s11°' I) 1 sur les officiers toujours attablés, par - Et avec un sympathique regard à l'a - qu'on redoatait une complicaticn, je suis fleuve d'Adotùs ... 
• • 1:.A ~ .. ) .' a..... :..1 ' 1 court un couloir, descend encore, entre'viateur : 

0 

lv"'.'u d'Alep à Beyrouth, j'ai voulu t• 

1 
dans sa cabine, en ressort avec un trous- - je vais vous trouver ça. ma pebte I vcnr. mais ton mari était auprès de lot. 

~ Par MYRIAM HARRY Il seau de clefs, descend encore, longe une dame ! Et vous pourrez farfouiller là j'ai co.iru autour de l'hôpital en mur -
., ....__...,... ...... ___ .,......-.. , , .,.._ ....... ..,....;!! cursive , s'arrête près de la galerie de ma- dedans tout à votre aise. murant ton nom. 11 me semblait que, si 

XII 

Il!!: se retrouvent dans la salle à man -

g<r à d~1euner . Mais Philip;ie "l'invite 
pas l'aviateur à l.ur table, bien qu'Hen-

Elle &i.1s5.i a entendu q:..i'il rentrait pour chines pour d·..'.!mander à "Un boy anna - Et soulevant sans effort une malle lon- j'avais pu t'embrass"ër, mes baisers t'au 
se mar."ier. Est-ce que cela lui importe ? mite la cale des bagages ; une ombre ap- gue et plate, il la pose S\ll' une autre, puis raient retenue sur la terre. 
Est-ce que l'on cesse dia'mer parct q:i-e paraît au bout du corridor ; elle descend invite Lolita à s'asseoir devant, sur .l.Jl~ - Oh ! Dany ! c'est donc toi ! je sa-
l'on se marie ? Elle aussi était mari~e. Et à droite, puis à gauche, sans se retour - cantine d'officier. vais que quelq:.i'un me retirait du fond 

• _ ner, bi"en qu'elle entende un souple pas Elle essaie d'ouvrir, mais ne trouve pas de la mort ! puis n est-ce pas une ruse pour tran 
qui!liser Philippe ? courir derrière elle, et finalement, arri · la serrure. - Regarde, Lolita 

0 Dany. Dany, Adoru's '·• · vée devant l'échelle de la cale aux baga- - Vous permettez, madame ? dit Da- Il ouvre sa tunique et déplie son por riette, par son mari, 1:..ii soit aussi un peu 
parente. Au reste Daniel, comme tou - Elle aussi boit un peu trop de cham· ges, une échelle raide et étroite, e!le est ny. te-feuille. 
iours, est très recherché. Il déjeune av: c pagne. Que ce navire est gai. gai, rem _ obligée de faire volte-face pour descen - Il se penche. Leurs bouches s'unissent Elle voit des photographies d'elle, puis 
le médecin du bord et des camaradrs Je pli de délices ! Un instant, sous ~'ombre dre à reculons, en se cramponnant des dans un bruit de Clefs. une petite fleuT séch~. 

·1s l d deux bras a' la rampe Ont-ils ouvert la malle ? Cherchent-ils ', - Tu sais ce que c'est ? Beyrouth à une bruyante table. Il est pla. - de leurs ct . eurs regar s se croisent. · 
cé dans le dos de Philippe, mais en face s'all:Jment, flambent, s'étreignent, oscil . 

1 
Elle descend dan~ l'ombre. ; ~any est quelque chose ? 1 - Non ! Quoi ? 

des deux dames, sur la banquette oppo _ lent, ivres de désir et de félicité ... I en~ore dans la lum1ère . Lill na pas. be- Le calier a bien trop à faire pour s'en - La rœe de Phénicie. Tu te souvicn.; 

Il b · L- Le• And·-rlé et la plupart des passa- som de descendre à recalons et ams1, s• soucier, et puis à.l est habitué. Il connaît du déjeuner de Lissa ? Tu avais piqué sée. Il st très gai, Dany. · 01~ ucau - , - 1 

1 · , gers montent prendre le café 8 ., sa'.on faisn~t vis~-vis, l'un d. l'autTe, à leurs les nymphes qui viennent demander l'a·,· un bouquet à ton corsage. Une rose est coup. Pourquoi ne serait-i pas gn1 - 11 ... 
rentre en France, il va se marier .. de jeu. Seule la tal:lle bruyante reste à 1 regards suspendus, lentement ils s'enfon- sile discret à. sa grotte enchantée. A~i tombée au creux d~ tes. g'."'oux: E~ pre-

t d f "boles cent dans les nrofondeurs du navire. ne dérange-t-t! pas les amo:ircux, surve1l- nant ton asStette d alum1mum, ie l 3' ra-Henriette, qui ne ~e doute de ri ... n, l'ob. racon er es an ··· ,,... 1 

_ Qu'as-tu fa>"t. Lolt"ta, de mon ou _ En bas, le V'ieux calier, éclairé par une lant seulement d'un oeil ma1in la descen-

1 

m. ass~ .. El.le, ta p.h, o.to, tes lettr.es ne m'ont serve. le tro~ve très gentil, pose des ques-
tions. vrage à crochet ? demande là-hait Mme baladeuse electrique, colle des étiquettes te de sa cale. iamats quitté et J a1 voulu quelles dor-

F · sur les malles. Lolita s'est rencoignée sur la cantine ; ment avec moi dans mon cercueil ... Philippe Sc 11 y répond par monosylla- risch. 1 
C 1 1 ' à ff" h J elle est si """'te, si peti" te, serrée contre . - Dany ! bes. Lohta, elle, sourit, selon sa façon é- - Mon Dieu ! Henriette, je crois bien e a sent a pale a IC es, a saumu- -,,_.~ 

· que i·· l'ai· - 1balle' av~ tous mes ouVTa- re, l'humidité, la chique, les effl:.ives corn· Dany, qu'on pourrait bien ne pas la voir. - Lolita ! nigmatiqut, en d&-ouv-rant se3 pet1!c-; ... ..... ........ 

FIN 

Do you speak English ? 
Ne lais..,z pas moisir votre anslais. -

Prenez leçons de conversation et de cor -
respondance commuciale d'un prol-11 
Anglais.- Ecrire sous cüxford• au Jour­
nal. 

Préparations spéciales pour les 
écoles allemandes 

(surtout pour éviter 1C9 classes préparatoi. 
rf') donnies par prof. allemand diplôm~. 
-S.'adresscr par écrit au Journ~l IOUI : 

REPETITEUR ALLEMAND. 

Robert Collège - High School 
Ecrire IOUI c Prol. An4J.. • au Jouma!. 

Prof....,.,. An&Jaia ~ effic•cune:tt 
et éncraiquement ~èveo pour toutes lea 
écoles llJlllaiM:o et am&icainea. -

1 d ll t t t • t Oany t soup1·re t elle Il entoure sa ta1"lle et. tendrement b'ot-. . ,.è t ' . t 1 t ges dans un• des malles de la cale. Mais P exes es ma es e pour an ces .me - . - - . ., Q dnts 1rrtgu.1 res e .a1ssan cou er <n r" • Sahlb1 : . PRIM! 
l h h tt -''l t t rempl'e du fris- - Ma Lolita ! tis 'l'un contre l'autre, ils se ta:isent, heu· s.s longs cils recour~ un triste et ca - si tu veux, j·o peux aller te e c erc er. gro • merv.-u euse, ou e 1 Umumi Ne.riyat MildUrU 

reressant regard. Cela ne presse pas, chérie. Je vais sonnement des vagues contre ta coque et Et leurs âmes se cherchent encor<' au re-.JJ<, passionnés et chastes, pour regar- M. ZEKI ALBALA 
< 0 Dany, Dany ! • soupire-t-ell " tout faire une partie d'échecs avec Philippe, et d'une pâle lueur d'aquarium qui s'étend travers de leurs bouches .. 'der, derrière le hublot d'en faœ, les câ· Bewlmeft. Ba!)elr Galata. St-PISft a-. 

bas, le coeur gonflé de vo'.upté. tu sais q;ie nous rn evons ail moins pour I par les hublots. - Jamais je n'ai cessé ùe pe11s<r 1i to, lints vagues vertes d'où naq:iit A•tarté. i:.t.ublll 
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